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I. Bibliographie
Les auteurs reporteront en bibliographie uniquement les ouvrages cités dans le corps du texte et les notes ET les ouvrages pour lesquels la génération d’indicateurs bibliométriques (nombre de citations) est pertinente :

· les ouvrages qui ne sont pas mobilisés dans le texte ne doivent pas figurer en bibliographie ;

· les sources primaires, telles que documents d’archives, ou la littérature grise, tels que les textes de loi, ou tout autre publication pour laquelle la génération d’indicateurs bibliométriques (nombre de citations) n’est pas pertinente seront référencées en entier en note de bas de page, ou dans une section « Sources » précédent la section « Bibliographie ».
I.1 Le système Harvard (auteur, date) 
Les références sont regroupées dans une liste alphabétique à la fin de l’article.

On utilise une présentation abrégée dans le texte et dans les notes : 

(Dupond, 1992)

(Dupond, 1992a) si deux publications parues la même année sont citées.
(Dupond, 1992 : 34-35) pour indiquer les pages 

(Dupond et Janssens, 1992) si il y a deux auteurs seulement.

(Dupond et al., 1992) s’il y a plus de deux auteurs.

(Dupond, 1992 ; Janssens, 1982) si l’on fait référence à plusieurs ouvrages

(Janssens, 1982 ; cité par Dupond, 1992) s’il s’agit d’une référence secondaire.

I.1.a Ouvrages (livres)
[NOM de l’auteur en lettres capitalisées] + [,] + [Initiale du prénom] + [.] + [date de publication] + [.] + [Titre en italique] + [,] + [Ville de publication] + [,] + [Maison d’édition] + [.]

Exemple : LEDRUT, R. 1968. Sociologie urbaine, Paris, PUF.

Deux ou trois auteurs : 
LEDRUT, R. ; STEVENS, M. 1968. Sociologie urbaine, Paris, PUF.

Plus de trois auteurs : 
LEDRUT, R. ; STEVENS, M. ; JASON, K. et al. 1968. Sociologie urbaine, Paris, PUF.

I.1.b Ouvrages collectifs cités en totalité 

 [NOM de l’auteur en lettres capitalisées] + [,] + [Initiale du prénom] + [mention "(sous la dir. de)"] + [date de publication] + [.] + [Titre en italique] + [,] + [Ville de publication] + [,] + [Maison d’édition] + [.]

Exemple : REMY, J. (sous la dir. de) 1995. Georg Simmel. Ville et modernité, Paris, L’Harmattan.

*: l’espace insécable est inséré automatiquement par votre programme de traitement de texte, si vous avez sélectionné la langue française. Pour vérifier sa présence, activez la fonction « afficher les caractères non imprimables » (bouton ¶). Les espaces insécables apparaissent alors sous la forme d’un caractère degré «°». Pour insérer un espace insécable manuellement, appuyez sur les touches ctrl+Majuscule+barre espace. https://fr.wikipedia.org/wiki/Espace_insécable 

Auteurs multiples : cf. « I.1.a. Ouvrages (livres) »

I.1.c Contributions à un ouvrage collectif 

 [NOM de l’auteur en lettres capitalisées] + [,] + [Initiale du prénom] + [.] + [date de publication] + [.] + [«] + [espace insécable*] + [Titre en roman] + [espace insécable*] + [»] + [,] + [mention "dans"] + [Initiale du prénom de l’auteur] + [.] + [espace insécable*] + [Nom de l’auteur non capitalisé] + [mention "(sous la dir. de)"] + [,] + [Titre en italique] + [,] + [Ville de publication] + [,] + [Maison d’édition] + [,] + [p.] + [espace insécable*] + [numéros de page de début et fin de la contribution, en chiffres arabes, séparés par un trait d’union/signe moins] + [.]
Exemple : AUTHIER, J.-Y. 2003. « La gentrification du quartier Saint-Georges à Lyon : un côtoiement de mobilités différenciées », dans C. Bidou-Zachariasen (sous la dir. de), Retours en ville, Paris, Descartes & Cie, p. 105-126.

Auteurs multiples : cf. « I.1.a. Ouvrages (livres) »

I.1.d Articles dans des périodiques scientifiques
 [NOM de l’auteur en lettres capitalisées] + [,] + [Initiale du prénom] + [.] + [date de publication] + [.] + [«] + [espace insécable*] + [Titre en roman] + [espace insécable*] + [»] + [,] + [Titre de la revue en italique] + [,] + (facultatif : [vol.] + [espace insécable*] + [numéro de volume en chiffres romains et en petites capitales] + [,] +) [n.] + [espace insécable*] + [caractère degré °] + [numéro de la revue en chiffres arabes] + [,] + [p.] + [espace insécable*] + [numéros de page de début et fin de l’article, en chiffres arabes, séparés par un trait d’union/signe moins] + [.]

Exemple : SILVANO, F. 1994. « Gérer la distance. Les sauts d’échelle dans les relations sociales », Espaces et Sociétés, vol. xix, n° 7, p. 93-105.

Auteurs multiples : cf. « I.1.a. Ouvrages (livres) »

I.1.e Actes de conférence / colloque / congrès (ou publication de présentation dans)

Korozek-Serfaty, P. (sous la dir. de) 1976. Actes de la 3ème Conférence Internationale de Psychologie de l’Espace Construit. Université Louis Pasteur, Strasbourg, 21-25 juin 1976, Louvain-La-Neuve, Ciaco.

VOYé, L. 1976. « Production et appropriation de l’espace : règles et modalités différentielles », dans P. Korozek-Serfaty (sous la dir. de), Actes de la 3ème Conférence Internationale de Psychologie de l’Espace Construit. Université Louis Pasteur, Strasbourg, 21-25 juin 1976, Louvain-La-Neuve, Ciaco, p. 77-98.

Belderbos, M.; Verbeke, J. (sous la dir. de) 2007. The unthinkable doctorate. Proceedings of the colloquium “The unthinkable doctorate”, Sint-Lucas – School of architecture, Brussels, 14-16 April 2005, Brussels / Ghent, nethca – Network for Theory, History and Criticism of Architecture / Hogeschool voor Wetenschap & Kunst – School of Architecture Sint-Lucas.

Sohn, H. 2005. “Between Utopia and Dystopia: the case of Xochimilco, Mexico City”, in H. Heynen, B. De Meulder (eds.), The rise of heterotopia. Public space and the architecture of the everyday in a post-civil society. Proceedings of the eaae colloquium, Leuven, 26-28 May 2005, Leuven, eaae – European Association for Architectural Education, p. 325-345.

Auteurs multiples : cf. « I.1.a. Ouvrages (livres) »

I.1.f Rapports
GROSSETTI, M. ; JALABERT, G. (sous la dir. de) 1991. Réseaux et territoires. L’exemple de la technopole toulousaine, rapport de recherche pour le Plan Urbain, programme Mutations économiques et urbanisation, CIEU, Université de Toulouse-le-Mirail.

Auteurs multiples : cf. « I.1.a. Ouvrages (livres) »

I.1.g Ouvrage collectif sans directeur d’édition ou sans auteurs

The Oxford English Dictionary (1989) Vol. 3, Oxford, Clarendon Press.

I.1.h Mémoires de fin d’études

Rezé, M. 2017. Le collage en architecture : de l’origine à la résurgence d’un mode de représentation, mémoire universitaire, Université libre de Bruxelles, Faculté d’Architecture La Cambre-Horta.
Auteurs multiples : cf. « I.1.a. Ouvrages (livres) »

I.1.i Thèses de doctorat

Grulois, G. 2015. L’archéologie du savoir territorial à la croisée de l’urbanisme et des sciences sociales naissantes en Belgique dans la première moitié du XX siècle, thèse de doctorat en « art de bâtir et urbanisme », Université libre de Bruxelles, Faculté d’Architecture La Cambre-Horta.
I.1.j Médias (vidéos, films, émissions):
Titre, année. Type de media. AUTEUR/E – INITIATEUR/TRICE. CODE LANGUE [code ISO 639-1 à deux lettres], lieu de production : Maison de production.

Exemple:

Jacques Dupuis, architecte belge, 2001. Film documentaire. Réalisé par ANDRÉ DARTEVELLE. FR, Belgique : Arte – Radio Télévision Belge Francophone.

La théorie des blocs, 2014. Documentaire radiophonique. Réalisé par KARIM AKALAY. FR, Belgique: bna-bbot (Bruxelles nous appartient / Brussel behoort ons toe)

I.1.k Nouvelle édition 
VASARI, G. 1981-1987. Les vies des meilleurs peintres, sculpteurs et architectes. Édition établie et annotée par André Chastel, Paris, Berger-Levreault, 12 vols. [1550].
I.1.l Ouvrage édité plusieurs fois

Date de première édition entre parenthèses avant la date de parution récente : (1979) 2011

Sauf si l’on désire mettre en évidence un aspect d’une édition particulière. Dans ce cas indiquer les références et l’année de parution en question.

I.1.m Ouvrage en langue étrangère traduit en français

Lorsqu’elle existe, citer en bibliographie la référence de l’ouvrage en langue française, en indiquant la date de première édition en langue originale entre parenthèses avant la date de parution plus récente :

ROSSI, A. (1966) 1981. L’architecture de la ville. Paris, L’Equerre.

Dans le corps du texte et les notes, la présentation abrégée ne garde que la date plus récente : (Rossi, 1981).

I.1.n Sites ou pages web

Site web ou blog : 

· Si le nom de/des auteurs est connu (personne physique ou pas) :

Exemple :
Bauhaus Kooperation Berlin Dessau Weimar gGmbH, 2018. Bauhaus Imaginista. Site web. Consultable : http://www.bauhaus-imaginista.org/ [disponible le 4 avril 2019].
· Si le nom de/des auteurs n’est pas connu :

Exemple :
Association des Éditeurs Belges (2018). ADEB – Association des Éditeurs Belges. Consultable : https://adeb.be/ [disponible le 4 avril 2019].

Page web ou post : 

· Si le nom de/des auteurs est connu (personne physique ou pas) :

Lhoas, P. 2016. « Le mot du doyen ». Page web. ULB – Faculté d’Architecture La Cambre-Horta. Consultable : https://archi.ulb.be/version-francaise/la-faculte/mot-du-doyen [disponible le 4 avril 2019].
· Si le nom de/des auteurs n’est pas connu :

Exemple :
« Bonnes pratiques » (2018). Page web. ADEB – Association des Éditeurs Belges. Consultable : https://adeb.be/bonnes-pratiques/ [disponible le 4 avril 2019].
I.1.o Références en ligne : publications scientifiques
Pour rendre une référence bibliographique visible aux moteurs de recherche et d’indexation, et ainsi générer des indicateurs bibliométriques (nombre de citation), les auteurs sont invités à fournir  en fin de référence, et par ordre de préférence :

· un DOI (« Digital Object Identifier » ou identifiant numérique d’objet) en fin de référence. Il est facile de rechercher rétrospectivement l’existence d’un DOI pour une référence (désormais presque systématique auprès des revues et éditeurs scientifiques anglo-saxon depuis 2011) à l’aide de la plateforme de CrossRef : https://search.crossref.org 
Exemple :
Ghyoot, M., Lefebvre, P. & Moogin, T. 2015. « Introduction. Excursions en zones frontalières », CLARA Architecture/Recherche, n° 3, p. 9-13. DOI : http://dx.doi.org/10.3917/clara.003.0009.
· À défaut, un permalien ou hyperlien permanent, souvent mis à disposition au format « Handle.net » (compatible avec DOI) pour les publications présentes sur le dépôt institutionnel de l’université de rattachement du/des auteur/e/s :
Exemple :
Ghyoot, M., Lefebvre, P. & Moogin, T. 2015. « Introduction. Excursions en zones frontalières », CLARA Architecture/Recherche, n° 3, p. 9-13. DOI : http://hdl.handle.net/2013/ULB-DIPOT:oai:dipot.ulb.ac.be:2013/244941.
· À défaut, un hyperlien vers le document présent sur une plateforme de réseautage social dédiée à la diffusion de la production scientifique, telle que Academia.edu ou Researchgate.

Exemple :
Ghyoot, M., Lefebvre, P. & Moogin, T. 2015. « Introduction. Excursions en zones frontalières », CLARA Architecture/Recherche, n° 3, p. 9-13. Consultable : https://www.academia.edu/12320403/Excursions_en_zones_frontalières [disponible le 4 avril 2019].
· En dernier ressort, un simple hyperlien :

Exemple :
Ghyoot, M., Lefebvre, P. & Moogin, T. 2015. « Introduction. Excursions en zones frontalières », CLARA Architecture/Recherche, n° 3, p. 9-13. Consultable : https://www.cairn.info/revue-clara-2015-1-page-9.htm [disponible le 4 avril 2019].

I.1.p Références en ligne : autres références
En fin de référence bibliographique ou en note, indiquer l’adresse internet complète (sans hyperlien) et la date de consultation.

Exemple :
Consultable : http://www.alicelab.be/ [disponible le 26 août 2014].

I.1.q Abréviations
Sans éditeur (=sine nomine) : s.n.

Sans date (=sine anno) : s.a.
Sans lieu (=sine loco) : s.l.
Collection : coll.
Opus citatum : op. cit.
Pour un ouvrage cité précédemment, mais à un endroit assez éloigné
[par exemple, pour un appel de référence bibliograpique dans le corps du texte : (Authier, op. cit. : 104)]
Ibidem : Ibid.
Pour un ouvrage cité immédiatement avant 
[par exemple, pour un appel de référence bibliograpique dans le corps du texte : (Ibid. : 104)]
I.1.r Cas non repris ici

En complément aux indications contenues dans ce document, les auteurs peuvent également consulter d’autres guides à l’usage du style Harvard, par exemple :

http://clararevue.ulb.be/OJS/public/journals/1/Harvard.pdf 

II. Notes de bas de pages
Réservées aux explications, précisions, développements... qui alourdiraient le texte, ou aux références aux sources primaires et à littérature grise. Ces références figureront alors en entier selon le style de citation Harvard, comme expliqué ci-dessus.
Numérotées automatiquement en continu (pas d’insertion manuelle), elles doivent être brèves et peu nombreuses. Une annexe ou un encadré est souvent plus lisible qu’une note trop longue. 
II.1 Abréviations d’usage dans les notes

II.1.a cf.

=confer. Utilisez “cf.” seulement dans le sens de “comparer à”, ou “voyez, à titre de comparaison”. Préférez “voir” si vous désirez rediriger le lecteur vers des références ultérieures. 
II.1.b supra et infra 
Lorsque l’on désire renvoyer à une remarque au sein d’une note précédente (supra) ou suivante (infra) : (cf. supra note x)
III. Citations
Les citations sont placées dans le corps du texte, entre guillemets français doubles (ou typographiques) « » et sans italique. 
Les remarques sont entre crochets [ ] et suivies de « ndlr. » ; « ndé. » selon la situation.

L’italique est utilisé si la citation n’est pas dans la langue principale de l’article, et en général pour les mots ou expression en langue étrangère, lorsque cette dernière ne peut être rendue en français.
Si nécessaire, à l’intérieur de la citation, utiliser les guillemets anglais doubles (“….”).

De manière indicative, il est conseillé de limiter les citations en longueur à 60 mots environ, et en tout cas à moins de 10% de chaque article.
Toute citation sera accompagnée d’une référence bibliographique complète, et d’un numéro de page, afin de permettre aux lecteurs de retrouver aisément le passage cité.
IV. Mots mis en relief
IV.1.a Réserve, distanciation
On emploie les guillemets français doubles (ou typographiques) « » sans italique pour indiquer que certains mots sont employés avec réserve, pour marquer que l’on s’en distancie. Il peut s’agir de termes familiers, populaires ou vulgaires, de jargon, de tournures maladroites ou fautives, d’expressions employées de manière ironique, de mots rares ou insolites, etc. Dans ce type d’emploi, les guillemets n’encadrent que le mot ou l’expression en question et non le déterminant qui précède.

Ex. : Votre voiture est plutôt « amochée », si vous me passez l’expression.

IV.1.b Mot étranger
Les mots et expressions en langue étrangère se composent en italique. C’est le cas par exemple des appellations scientifiques latines et bien sûr des mots anglais non francisés. C’est également le cas des termes latins utilisés dans les références et les citations : ibid., op. cit., etc.
IV.1.c Insistance
On emploie l’italique pour insister sur des mots ou des passages importants. C’est alors l’auteur qui décide ce qu’il mettra en italique selon ce qu’il veut faire ressortir. 

Ex. :

Au-delà de sa fonction comme moyen de déplacement, la marche apparaît comme le dispositif central sur lequel s’édifient de véritables spectacles ambulants qui contribuent à asseoir le pouvoir d’un souverain ou de ses représentants sur un territoire.

V. Mise en forme du texte
Utilisez le modèle fourni par la direction de la revue. En alternative, n’utilisez pas de mise en page du tout (texte « au kilomètre »).

Pas plus de trois niveaux de sous-titres :

Titre article
Titre 1 (en gras)

Titre 2 (en gras et italiques)

Titre 3 (en italiques)
Séparer les paragraphes qui le nécessitent par un double saut de ligne.
VI. Les dates

Siècles en chiffres romains et petites capitales : xviiie siècle 

Les années 1950 (et non les année 50 ou cinquante)
VII. Personnages
Quand leur nom est cité dans le texte, on ne le répète pas dans la note de bas de page.
On met les dates sans parenthèses.
Ex. :
1854-1932, presbytérien écossais, anarchiste et en lien avec la Fabian Society. Son action et ses textes militants sont animés par un esprit libertaire. Son principal ouvrage, Cities in Evolution, publié à Londres en 1915 a été depuis traduit et réédité plusieurs fois.

VIII. Ponctuation

Les deux points sont précédés et suivis d’un espace insécable sauf pour les adresses internet :

http://articulo.revues.org/1765
IX. Identification de l’iconographie 
IX.1 Renvois dans le texte
En rouge : (fig. 1)
IX.2 Liste des illustrations, titres, légendes et sources

En fin d’article, après la bibliographie (les légendes seront placées en regard de l’illustration lors de la mise en page), une liste des illustrations numérotées reprendra le titre et la source de chaque illustration, éventuellement accompagnés d’une légende explicative.
Fig. 1. Maison Jaoul © Bernard Lensel
Ou

Fig. 1. Source : Montulet et al., 2007 : 47
Ou
Fig. 1. La basilique de Vitruve à Fanum Fortunae et l’aedes Augusti. Source : d’après Luciano De Sanctis dans De Sanctis, L. 1998. Quando Fano era romana, s.l., Minardi editore. © Bernard Lensel, 2012
X. Droits d’auteurs

X.1 Cartes Microsoft ® BingTM Maps
Consulter : http://www.microsoft.com/maps/product/print-rights.html 

Il est permis d’inclure des cartes satellitaires ou des rues, si la carte n’est pas modifiée, seulement sous forme de capture d’écran (sans rogner les échelles et les graphismes du site) et en indiquant "Captures d’écrans de cartes Microsoft ® BingTM Maps reproduites avec la permission de la Microsoft Corporation" en légende.

Il n’est, en principe, pas permis non plus d’utiliser ces images pour produire une nouvelle image (interdit de décalquer par exemple).

X.2 Permission Guidelines for Google Maps and Google Earth

Consulter : http://www.google.com/permissions/geoguidelines.html#maps-print 

Il est permis d’imprimer des extraits de cartes de rue ou satellitaires Google, mais pas de Street View. Il est permis de rogner l’image, de changer sa taille, mais pas de la modifier. Il faut inclure dans la légende les détails de copyright qui apparaissent à l’écran (et changent d’un lieu à l’autre selon les prestataires de service de Google). La notice se présente à peu près comme ceci : “Map data ©2012 Google, Sanborn.” Le formatage et l’ordre de ces informations est au libre choix de l’éditeur.
Il n’est, en principe, pas permis non plus d’utiliser ces images pour produire une nouvelle image (interdit de décalquer par exemple).

XI. Remarques générales : majuscules, professions et titres, accents, acronymes…
CLARA Architecture/Recherche : la revue
C.L.A.R.A. : le centre

Majuscules/minuscules

Docteur honoris causa

Faculté d’architecture

Ateliers nocturnes

Promenade verte

Sciences humaines

Les professions et titres sont féminisés : Docteure, Professeure

Capitales accentuées, même en début de phrase : À, É, Ê, etc.
Acronymes : UNESCO (sans points) 
Sigles : association sans but lucratif (A.S.B.L.) avec points.

Saufs : sigles et acronymes lexicalisés (radar, laser) ou qui se comportent comme des noms propres (Benelux).

« et » en toutes lettre (pas &)
Date de première édition entre parenthèses avant la date de parution récente : (1979) 2011
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